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Texte de la question

M. Damien Maudet interpelle M. le garde des sceaux, ministre de la justice, à la suite du rapport du bâtonnier de
Limoges, Richard Doudet, au sujet de l'état de la maison d'arrêt de Limoges. Des constats accablants, au point qu'il
est jugé contraire au code pénitentiaire et que le tribunal administratif doit être saisi prochainement. « On se
demande si la maison d'arrêt de Limoges n'est pas en train de devenir la pire prison de France ! », s'interroge-t-il
dans un article du Populaire du centre. « Au moins 19 cellules, donnant sur la cour intérieure, présentent des
fenêtres sans carreaux ou avec des carreaux cassés ! Des détenus nous ont confirmé avoir passé déjà l'hiver dernier
sans carreaux, ce qui les expose à l'air libre, au vent, au froid, à la pluie. Les détenus nous ont affirmé également
que leurs demandes, pour avoir une deuxième couverture, leur étaient refusées. », déplore le bâtonnier de Limoges,
Richard Doudet, qui en vient à lancer des appels aux dons de couvertures. Pour cause, après une visite inopinée, de
plus de sept heures, le constat est accablant. « Nous avons aussi constaté que les eaux usées des étages supérieurs
s'écoulent le long des murs dans les douches dont certaines ne fonctionnent pas. Il y a de la moisissure partout dans
le quartier « hommes », ajoute-t-il. Images à l'appui dans la presse, le constat est affligeant, voire dangereux pour la
santé des prisonniers comme pour celle des employés. Si les bâtiments ne garantissent pas de dignes conditions de
détention, l'hygiène semble elle aussi déplorable. « Pour exemple : dans une cellule, nous avons été assaillis par un
nuage de moucherons. Les toilettes étaient bouchées et l'odeur insoutenable. Plusieurs cellules sont dans un état de
délabrement total. Les toilettes sont régulièrement bouchées, donc lorsqu'ils sont trois par cellule, celui qui dort par
terre peut être contraint de poser son matelas sur le sol, dans l'urine. », explique-t-il. À cela, s'ajoutent les punaise
de lit qui rongent les peaux. Un problème dont les personnels pénitentiaires se plaignent depuis déjà plusieurs mois.
« Ces problèmes d'infestation aux punaises de lits sont liés à des années de surpopulation non contrôlée.
L'infestation est quasi généralisée dans le quartier « hommes« et elle gagne le quartier des mineurs où une cellule
était en cours de traitement, avec une boîte de fumigateur, inopérant. Nous avons constaté nous-mêmes la présence
de punaises de lit dans de nombreuses cellules (...). C'est hors de contrôle. Les Romains livraient leurs prisonniers
aux lions, la République française les livre aux punaises de lit ! », dénonce Richard Doudet. « Plusieurs détenus
nous ont dit vivre un enfer. Ils se disent dévorés toutes les nuits, ils gardent la lumière allumée, posent du scotch sur
le montant des lits. Les agents craignent de ramener des punaises chez eux et certains refusent d'entrer dans les
cellules pour cela. Cette infestation influe vraiment très défavorablement sur le moral tant des détenus que des
personnels. On sent chez les agents un découragement généralisé face à l'immobilisme de la direction. Eux-mêmes
se sentent honteux face aux plaintes des détenus ». Malheureusement, il est fort à parier qu'il en est de même dans
de nombreuses prisons du pays. Pour cause, la densité carcérale globale était de 128,5 % au 1er novembre. Elle
dépasse même les 200 % dans 13 établissements. Une situation favorisant la propagation des maladies, des punaises
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 de lits et qui contraint 3 962 détenus à dormir sur des matelas à même le sol. Une indignité pour le pays. Dégradant
aussi bien pour les détenus que pour les agents pénitentiaires. Au point où, dans le cas de la maison d'arrêt de
Limoges, le bâtonnier va prochainement saisir le tribunal administratif pour dénoncer ces constats, contraires au
code pénitentiaire. Richard Doudet demande des mesures urgentes ; que compte faire M. le ministre face à cette
situation indigne ? Le bâtonnier de Limoges réclame des mesures très pragmatiques : un audit sur l'électricité, la
réparation en urgence des fenêtres, des couvertures, une politique sérieuse contre l'infestation. Les conditions de
détention tout comme les conditions de travail des agents sont indignes. Il lui demande quel plan il prévoit pour
cette maison d'arrêt, les détenus et les travailleurs.
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